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1Les sources 
de la croissance économique

La croissance économique correspond à une création 
de richesses nouvelles et se mesure à l’aide du PIB. 
Elle trouve sa source dans les facteurs de production.

I   Qu’est-ce que la croissance économique ?

1  La croissance : une création de richesses nouvelles
► La croissance correspond à l’augmentation soutenue et durable des 
richesses créées dans une économie. Elle se mesure en calculant le taux 
de croissance du PIB sur une année. Pour mieux évaluer l’augmentation 
en volume des richesses créées dans une économie, on utilise le PIB réel 
qui gomme les effets de  l’inflation. On parle de croissance réelle.
► Le PIB est un agrégat qui mesure les richesses créées par les unités 
de  production résidentes sur le territoire national durant une année. Il 
intègre la production marchande et la production non marchande et 
se calcule en effectuant la somme des valeurs ajoutées réalisées par les 
agents productifs.

2  La difficile mesure de la croissance économique
► Le PIB offre une mesure imparfaite de la croissance car il ne comptabi-
lise pas toutes les sources de richesse (économie souterraine, production 
domestique, etc.) et ne prend pas en compte les externalités négatives
liées à la croissance (destruction de ressources naturelles, pollution…).
► Le PIB ne prend pas en compte les différences de niveau de prix entre 
les pays, ce qui fausse les comparaisons internationales. Pour les gom-
mer, il faut calculer le PIB PPA (parité des pouvoirs d’achat).

II   D’où vient la croissance économique ?

1  La quantité des facteurs de production 
► La production de richesse s’ob-
tient en combinant les facteurs de 
production. La croissance va donc 
être  permise par l’augmentation de 
la quantité de facteurs de production 
mobilisés. Ainsi, si globalement plus 

Mot clé
Les facteurs de production sont 
les éléments durables utilisés 
pour produire : le travail (acti-
vité humaine) et le capital fixe 
(machines, bâtiments…).

SE
S

H
G

G
SP

G
RA

N
D 

O
RA

L

9



de  travail et plus de capital sont utilisés, la production  augmente. On 
parle de croissance extensive.
► L’augmentation de la quantité de travail utilisée est entraînée par la 
hausse de la population active occupée (plus de travailleurs produisent 
plus de richesses) ou par celle de la durée légale du travail.
► L’investissement est l’opération par laquelle l’entreprise achète du 
capital. Il permet l’accumulation du capital et favorise la croissance.

2  L’efficacité des facteurs de production 
► Les facteurs de production contribuent également à la croissance 
en  devenant plus efficaces. L’investissement permet l’utilisation de 
machines plus  performantes. Il est favorable à l’amélioration de la pro-
ductivité du travail : mieux doté en capital, le travail est plus efficace. La 
productivité du travail s’améliore  également grâce à la formation de la 
main-d’œuvre et à une meilleure organisation du travail.

► La part de la croissance qui ne s’ex-
plique pas par  l’accumulation des facteurs 
de production est attribuée au progrès 
technique. En générant des gains de pro-
ductivité, le progrès technique permet de 
produire davantage avec la même quantité 
de facteurs de production : la  productivité 
 globale des facteurs (PGF) augmente.
► Une croissance qui repose sur des gains 
de productivité est qualifiée de croissance 
intensive.

Mot clé
La productivité globale 
des facteurs (PGF)
mesure l’efficacité des 
facteurs de production et 
l’efficacité de leur com-
binaison. Elle se calcule 
en rapportant la produc-
tion à la quantité totale 
de facteurs nécessaires 
à sa réalisation.

La croissance extensive
due à l’augmentation de la quantité
de facteurs de production :
◗ travailleurs et/ou temps de travail
◗ capital utilisé pour produire

La croissance intensive
due aux gains de productivité avec :
◗ le progrès technique
◗ l’investissement dans l’innovation

La croissance
économique

L’ESSENTIEL
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2Progrès technique et croissance

Le progrès technique est l’un des moteurs de 
la croissance. Les économistes s’interrogent 
sur son origine, sa contribution à la  croissance 
et ses effets sur le rythme de la croissance.

I   L’origine du progrès technique 
► Le progrès technique désigne l’ensemble 
des  innovations qui permettent de pro-
duire davantage avec la même quantité de 
facteurs travail et capital. Il améliore donc 
la  productivité globale des facteurs (PGF).
► Dans les années 1950, les théories de la 
croissance présentent le progrès technique 
comme un résidu, c’est-à-dire la part inex-
pliquée de la croissance après la prise en 
compte des effets de l’augmentation de la 
quantité des facteurs de production. C’est 
un progrès technique exogène et autonome, qui n’est pas dû au com-
portement des agents économiques.
► Les théories contemporaines de la croissance montrent que le pro-
grès  technique n’est pas autonome et peut s’expliquer par des choix 
économiques, notamment des choix d’investissement. Le progrès tech-
nique est donc généré par l’activité économique, il est alors endogène.

II   Le progrès technique endogène, 
source de croissance 

► Le progrès technique endogène peut 
s’expliquer par des investissements en
 recherche et développement. Ces dépenses 
de R&D sont à l’origine  d’inventions qui 
peuvent trouver une application dans 
le champ économique et constituer des 
innovations. Elles sont alors une nouvelle 
source de création de richesse  lorsqu’elles 
sont exploitées économiquement.

Mot clé
On distingue les inno-
vations de produits 
(nouveaux produits), 
de procédé (nouvelle 
méthode de production 
qui améliore la pro-
ductivité) ou encore 
de nouvelles manières 
d’organiser le travail.

Mot clé
Les activités de recherche 
et développement 
(R & D) se composent de 
la recherche fondamen-
tale (nouvelles connais-
sances), de la recherche 
appliquée (inventions) et 
du développement (créa-
tion de prototypes).
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► L’accumulation d’innovations et de connaissances nouvelles permet 
de générer des externalités positives : elles bénéficient à d’autres agents 
sans qu’ils supportent le coût de leur découverte. Ces innovations 
génèrent des rendements croissants en facilitant l’acquisition de nou-
velles connaissances. Les facteurs de production deviennent de plus en 
plus efficaces permettant ainsi à la croissance de se maintenir.
► La croissance apparaît alors comme un phénomène endogène et 
cumulatif : elle génère des ressources financières pour investir en 
R & D permettant ainsi le progrès technique, source de croissance.

III Le progrès technique 
et l’instabilité de la croissance

► J. A. Schumpeter, économiste autrichien (1883-1950), distingue 
les innovations majeures qui bouleversent l’économie des innova-
tions mineures qui leur apportent des modifications secondaires. Ces
grappes d’innovations constituent le moteur de la croissance.
► La conséquence de l’innovation est un processus permanent de des-
truction créatrice : les activités rendues obsolètes par le progrès tech-
nique disparaissent et cèdent leur place aux nouvelles. Par exemple, 
les services de VOD remplacent peu à peu les DVD qui ont eux-même 
succédé aux cassettes vidéo ; les smartphones se substituent progressi-
vement aux appareils photo numériques. 

► La diffusion des innovations s’accompagne d’une période de crois-
sance économique, l’expansion. Lorsque l’innovation a été pleinement 
exploitée et que le marché est saturé, l’expansion laisse sa place à une 
période de récession, jusqu’à ce qu’une innovation majeure relance la 
croissance : la discontinuité du progrès technique donne un caractère
cyclique à la croissance.

L’innovation
◗ permet l’augmentation de la PGF
◗ apporte la croissance (par « grappes »)
◗ entraîne un processus de destruction créatrice

Un progrès technique endogène
◗ permis par des investissements en R&D
◗ accroît les rendements et les externalités positives
◗ crée une croissance auto-entretenue et cumulative

Le progrès
technique,

moteur
de croissance
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3État, institutions et croissance

L’État peut favoriser la croissance en prenant en charge 
 certaines activités ou en favorisant l’émergence du 
progrès technique. Les  institutions, en créant un cadre 
favorable, s’avèrent bénéfi ques à la  croissance.

I   L’État et la croissance économique

1  L’État contribue à l’accumulation de capitaux 
nécessaires à la croissance… 

► Par ses investissements, l’État contribue 
à  l’accumulation de capitaux. En investis-
sant dans l’éducation et dans la  santé, il 
favorise ainsi l’accumulation de capital 
 humain. Plus qualifiés et en bonne santé, 
les travailleurs deviennent plus productifs, 
ce qui est source de  croissance.
► En investissant dans la recherche fonda-
mentale,  coûteuse et incertaine, les centres 
de recherche publics font émerger des 
découvertes utiles aux agents productifs permettant  ainsi l’émergence 
du progrès technique et  l’accumulation d’un capital technologique, 
tous deux sources de  croissance.
► Enfin, en investissant dans des infrastructures (hôpital, routes, 
écoles…), l’État contribue à l’accumulation de capital public et stimule 
l’activité  économique (construction, équipement…).

2  … et génère des externalités positives
► Ces différents investissements sont à l’origine d’externalités posi-
tives. Ils  bénéficient ainsi aux agents économiques sans qu’ils en 
assument directement le coût. Les dépenses d’éducation permettent 
d’élever le niveau de qualification et la productivité des travailleurs et 
bénéficient aux entreprises qui les emploient.
► La croissance qui résulte de cet investissement public permet à l’État 
de bénéficier de nouvelles ressources grâce aux impôts prélevés sur les 
nouvelles richesses créées. Ces ressources lui permettent de financer 
de nouveaux investissements, sources de croissance. La croissance est 
alors auto-entretenue.

Mot clé
Le capital humain
désigne l’ensemble 
des capacités physiques 
et intellectuelles des indi-
vidus utilisées pour pro-
duire. Investir en capital 
humain peut signifier 
investir dans la formation.
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II   Institutions et croissance économique

1  De « bonnes institutions » sont nécessaires
► Les institutions désignent l’ensemble des
règles formelles (lois, règlements) ou infor-
melles (pratiques, conventions) qui s’im-
posent aux individus et encadrent leurs
interactions.
► De « bonnes institutions » sont néces-
saires à la  croissance économique. L’exis-
tence d’un État de droit, le respect du droit 
de propriété, le paiement en monnaie 
sont autant d’institutions nécessaires aux 
échanges et à la croissance.
► Ces règles, si elles sont respectées, permettent de créer un climat de
confiance favorable à l’activité économique : elles diminuent l’incer-
titude et garantissent aux agents qu’ils peuvent mener des opérations 
économiques en toute sécurité.

2  Les institutions incitent à investir et innover
► L’existence de droits de propriété est une incitation à investir et à 
innover. L’entrepreneur, protégé par les lois, est incité à développer son 
activité sans craindre d’être dépossédé du résultat de son travail.
► Les brevets protègent les innovateurs : ce sont des droits de propriété 
sur  l’invention qui leur garantissent le monopole de leur exploitation. 
C’est une  incitation à supporter le coût de la recherche car l’entreprise 
est assurée qu’elle pourra la rentabiliser en étant seule à en tirer profit.

Mot clé
Le droit de propriété est 
le droit, garanti par l’État, 
de pouvoir utiliser, tirer 
profit ou disposer (c’est-
à-dire vendre ou trans-
former) des biens tant 
que l’usage que l’on en 
fait reste dans le cadre 
de la loi.

L’investissement de l’État
◗ dans le capital humain :

éducation, santé…
◗ dans le capital technologique :

recherche publique, industrie…
◗ dans les infrastructures :

routes, écoles, hôpitaux…

Les institutions
◗ État de droit
◗ droit de propriété
◗ monnaie
◗ brevets

Les conditions de possibilité
de la croissance économique
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